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I n t r o d u c t i o n

Suite à une pression sociétale grandissante, la produc-
tion agricole doit proposer de nouveaux modèles pro-
ductifs, économiquement viables, respectueux de 
l’environnement, socialement acceptables et équi-
tables. Le Conseil fédéral a adopté en 2017 un plan 
d’action visant à la réduction des risques et à l’utilisa-
tion durable des produits phytosanitaires (OFAG, 
2017). Cette pression sociétale se matérialise par le 
dépôt de deux initiatives populaires liées à la problé-
matique des produits phytosanitaires: l’initiative 
«Pour une Suisse libre de pesticides de synthèse» et 

l’initiative «Pour une eau potable propre et une ali-
mentation saine – pas de subventions pour l’utilisation 
de pesticides et l’utilisation d’antibiotiques à titre pro-
phylactique». La population suisse devra prochaine-
ment se prononcer sur ces initiatives qui entendent 
renforcer considérablement les exigences associées aux 
prestations écologiques requises (PER) et demandent 
notamment de renoncer à l’utilisation de pesticides. 
Des études ont mis en évidence les incertitudes concer-
nant l’impact des telles initiatives sur les pertes de ren-
dement, sur l’évolution du prix des produits, ainsi que 
sur le budget disponible pour les paiements directs. 
En cas de renoncement total à la protection phytosani-
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taire, l’arboriculture serait très impactée, avec des 
pertes de rendements de l’ordre de 50% (Schmidt et 

al., 2019; IG Bauern Unternehmen, 2020). Selon les scé-
narios élaborés, jusqu’à 90% des surfaces arboricoles 
pourraient être non conformes à l’Initiative Eau propre 
(Schmidt et al., 2019).

Sans aller aussi loin que ces initiatives, la produc-
tion bio en arboriculture doit relever de nombreux 
défis de production et de rentabilité. La production 
biologique d’abricots est encore plus impactée que 
les autres cultures fruitières. En effet, les rendements 
restent incertains en fonction des conditions clima-
tiques de l’année. Alors que certains producteurs se 
lancent dans la reconversion de leurs cultures (environ 
30 ha ces quatre dernières années; Clavien Jean-Yves, 
Biovalais, communication personnelle), d’autres ont 
été contraints de limiter, voire de stopper leurs cultures 
d’abricots biologiques, faute de rentabilité. Il est gé-
néralement admis que la rentabilité incertaine de la 
production d’abricots biologiques est fortement liée 
à la moniliose sur fleurs, une maladie importante 
des abricotiers, qui s’avère très difficilement gérable 
et qui, selon les années, met complétement en péril 
la production (Warlop, 2003). Même si la sensibilité 
variétale à la moniliose est primordiale (Christen et al., 

2012), certaines variétés, pourtant sensibles à la moni-
liose, pourraient néanmoins être productives et po-
tentiellement générer un revenu suffisant pour les 
arboriculteurs.

Les objectifs de cette étude sont (i) d’évaluer l’im-
pact d’un renoncement total à la protection phytosani-
taire sur le rendement, le pourcentage de fruits de pre-
mier choix et le résultat financier de nouvelles variétés 
internationales d’abricots, et (ii) de définir la résilience 
des variétés contre les stress biotiques en développant 
des catégories de sensibilité variétale aux maladies 
(moniliose, maladie criblée et chancre bactérien) et ra-
vageurs (puceron).

M a t é r i e l  e t  m é t h o d e s

Matériel végétal et méthode d’évaluation 
de la productivité
L’évaluation de la productivité variétale a été réalisée 
en 2018 et 2019 dans un verger situé à Conthey et 
contenant 51 variétés internationales (deux arbres par 
variété) (tab. 1). La fertilisation et le désherbage ont 
été conduits selon les normes de la PI. Par contre, au-
cun traitement de fongicide et d’insecticide n’a été 
appliqué durant les deux saisons 2018 et 2019, ceci afin 
d’évaluer les diverses maladies et ravageurs. Divers 
paramètres de production ont été mesurés en pesant 
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Depuis plusieurs années, une pression 
sociétale grandissante demande plus 
de production biologique, ou pour le moins 
une réduction de l’utilisation des produits 
phytosanitaires de synthèse. Un des plus 
grands défis face à cette pression est 
de savoir si les systèmes de production 
fruitiers sont résilients en l’absence 
de protection phytosanitaire. Cette étude 
a pour objectif d’évaluer la résilience 
de 51 variétés modernes d’abricots contre 
des stress biotiques, en comparant l’impact 
d’un renoncement à la protection phytosa-
nitaire sur la production de ces variétés, et 
de développer des catégories de sensibilité 
variétale à diverses maladies et ravageurs. 
Aucun traitement de fongicide et 
d’insecticide n’a été appliqué pendant 
les deux années d’essais. Dans une telle 
situation, seules les quatre variétés 
Vallamust, Apridelice, Delice Cot et ML 3-4
se sont avérées rentables. Le développement
de catégories de sensibilité variétale 
a permis de mettre en évidence l’impact 
important du chancre bactérien sur 
la diminution des rendements. Toutefois, 
ces résultats restent à confirmer sur le long 
terme, afin de pouvoir recommander une 
liste de variétés adaptées à une production 
d’abricots résiliente aux stress biotiques.

séparément la récolte de fruits de premier choix et les 
déchets (fruits fendus, pourris). Par contre, la présence 
de taches, par exemple de bactériose, sur les fruits n’a 
pas été comptabilisée dans les déchets, car ceux-ci 
pourraient potentiellement être commercialisés.

Inoculation et évaluation de la moniliose
Un fruit infecté de Monilinia laxa (détermination par 
PCR) sous forme de momies a été suspendu au-dessus 
de chaque arbre. Afin d’assurer une bonne inoculation 
artificielle, les arbres ont été aspergés à l’eau (irriga-
tion sur frondaison) à quatre reprises à intervalle de 
trois jours dès l’ouverture des sépales (pointe blanche, 
Stade D, BBCH 57). Aucun fongicide n’a été appliqué 
contre la moniliose durant les deux années d’essais.

La méthode d’évaluation a consisté à peser, trente-
cinq jours après la pleine fleur, les organes moniliés 
et nécrosés, c’est-à-dire les branches, les rameaux, les 
brindilles, ainsi que les restes de fleurs desséchées, sur 
les quatre charpentières des arbres. Afin de permettre 
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Variétés Date de récolte Porte-greffe Autofertilité 1 Obtenteurs 2 Année de plantation

Pricia 15 juin Myro AF IPS 2013

Primius 15 juin Monclar AF IPS 2012

Tsunami 15 juin Myro AS ESC 2013

Wondercot 15 juin Myro AS COT 2014

EaR1 6001 25 juin Myro inconnu ESC 2011

Lillycot 25 juin Myro AS COT 2014

Magic Cot 25 juin Myro AS COT 2014

Mambo 25 juin Monclar AS PSB 2013

Pacha 25 juin Torinel AS PSB 2014

Latica 1er juillet Torinel AS PSB 2014

Mediabel 1er juillet Myro AF IPS 2014

Samouraï 1er juillet Monclar AS ESC 2011

Aprireve 5 juillet Myro AF ASF 2014

Lido 5 juillet Myro AF PSB 2013

Manga 5 juillet Myro AF ESC 2011

VAB 8/02 5 juillet Monclar AF VAB 2012

Apribang 10 juillet Myro AF ASF 2014

Ninja 10 juillet Myro AS ESC 2013

Shamade 10 juillet Myro AF CEP 2012

Sunnycot 10 juillet Myro AS COT 2014

Apridelice 15 juillet Myro AF ASF 2013

Aprisweet 15 juillet Myro AF ASF 2014

ASF10 09 15 juillet Myro inconnu ASF 2014

Delice Cot 15 juillet Myro P1254 AF COT 2011

Digat 15 juillet Myro P1254 AF CEP 2013

Flash Cot 15 juillet Myro AS COT 2014

Mediva 15 juillet Myro AF IPS 2013

Tempo 15 juillet Torinel AF PSB 2014

Tibor 15 juillet Torinel AF PSB 2014

Vallamust 15 juillet Monclar AF VAB 2012

Aprinew 25 juillet Myro AF ASF 2013

Kalao 25 juillet Myro AF PSB 2013

Medoly 25 juillet Myro AF IPS 2014

ML 19-1 25 juillet Myro P1254 inconnu COT 2011

ML 3-4 25 juillet Myro P1254 inconnu COT 2011

Anegat 1er août Myro P1254 AF CEP 2013

Bangat 1er août Monclar AF CEP 2012

Bigaly 1er août Myro inconnu ESC 2011

Fantasme 5 août Myro AF CEP 2013

Swired 5 août Myro AF REG 2014

Talisman 5 août Myro AS PSB 2013

Farely 15 août Myro AS IPS 2013

Memphis 15 août Myro AF PSB 2013

Milord 15 août Myro AF PSB 2013

Oscar 15 août Myro AF PSB 2013

Fougat 20 août Torinel AS CEP 2013

Sherpa 20 août Myro AF PSB 2013

Congat 25 août Monclar AS CEP 2012

Farbaly 30 août Myro AF IPS 2013

Farlis 30 août Monclar AF IPS 2011

Swilate 30 août Myro AS REG 2014

Tableau 1  |  Caractéristiques des 51 variétés d’abricots utilisées dans l’essai de production sans protection phytosanitaire 
(listées en fonction de la date de récolte).

1 Autofertilité: AF = Autofertile, AS = Autostérile
2 Obtenteurs: IPS = International Plant Selection, ESC = Escande, COT = COT International, PSB = Plant Selection Buffat, ASF = Agro Sélection Fruits, 

VAB = Georges Valla, CEP = CEP Innovation, REG = De Régibus
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une bonne comparaison entre les années, les résultats 
ont été exprimés en grammes d’organes moniliés par 
section (cm2) de charpentière.

Evaluation de la maladie criblée, du chancre bactérien 
et des attaques de pucerons
La sensibilité variétale aux maladies (maladie criblée, 
chancre bactérien) et aux ravageurs (pucerons) a été 
évaluée de façon visuelle sur l’arbre entier, ceci qua-
rante jours après la pleine fleur, en utilisant une 
échelle de 1 à 10 (1 = arbre sans symptômes, 10 = arbre 
avec beaucoup de symptômes). Les symptômes évalués 
pour la maladie criblée ont été des points typiques 
avec une auréole rouge sur les fruits et des trous dans 
le feuillage. Les symptômes évalués pour le chancre 
bactérien ont été la présence de gommose et de né-
crose sur les branches, ainsi que le dépérissement de 
charpentières. L’intensité des attaques a été évaluée 
pour les pucerons.

Analyses
Le logiciel XLStat 2019 a été utilisé pour les analyses 
statistiques (partitionnement univarié, analyses de va-
riances, tests LSD de Fisher avec moyennes séparées à 
P = 0,05, régressions linéaires). Pour chaque paramètre, 

des classes ont été définies à l’aide d’un partitionne-
ment univarié. Le résultat financier a été évalué à l’aide 
du modèle développé par Rohrer et al. (2012b).

R é s u l t a t s  e t  d i s c u s s i o n

Evaluation des rendements
La quantité d’abricots récoltés a montré de larges diffé-
rences entre les variétés. Pour les deux années, toutes 
les variétés ont présenté un rendement moyen de 
14,5 kg/arbre et un pourcentage de premier choix de 
48%, ce qui est très en dessous du seuil de rentabilité 
d’une culture d’abricots. Mais, malgré l’absence de trai-
tements, certaines variétés ont produit plus de 30 kg 
par arbre. Avec le système de prix actuel, la limite de 
rentabilité se situe à 28 kg de fruits/arbre, avec un pour-
centage de premier choix de 65%. Dans ce cas, seules les 
cinq variétés Vallamust, Apridelice, Delice Cot, ML 19-1 
et ML 3-4 permettraient de faire du profit (fig. 1). Toutes 
les autres variétés généreraient des déficits.

Afin de compenser en partie ces pertes, plusieurs 
solutions culturales seraient envisageables, comme une 
densification des cultures, une gestion appropriée de la 
conduite et de la taille ou un choix de porte-greffes 
moins sensibilisants à certaines maladies. Par contre, 
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Figure 1  |  Récoltes totales et récoltes de premier choix d’abricots utilisés dans l’essai de production sans protection phytosanitaire exprimé en 
kg/arbre (moyennes 2018–2019).
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effet, avec des moyens de lutte réduits et moins effi-
caces contre la moniliose sur fleurs en arboriculture 
biologique, il est souvent admis que la moniliose est le 
facteur limitant qui impacte la rentabilité des cultures 
bio d’abricotiers (Christen et al., 2012; Warlop, 2003). 
Toutefois, la très forte attaque de moniliose en 2017 a 
engendré des rendements très faibles, rendant une 
analyse de la productivité impossible (données non 
présentées). De plus, une enquête menée par le Centre 
technique interprofessionnel des fruits et légumes (Cti-
fl) auprès des producteurs et distributeurs français 
d’abricots bio a montré le bon comportement de cer-
taines variétés, pourtant connues pour leur forte sensi-
bilité à la moniliose sur fleurs (Millan & Ondet, 2015). La 
Figure 3 montre que certaines variétés (par exemple 
Delice Cot, ML 3-4) sont très sensibles à la moniliose, 
mais présentent un rendement très élevé. A contrario, 
les variétés peu sensibles, comme Bangat, EaR1 6001, 
Anegat ou Swilate, n’ont presque pas produit de fruits.

Afin de mieux comprendre l’impact des maladies et 
ravageurs sur la productivité des variétés, des analyses 
par régression linéaire ont été effectuées pour 2018 
et 2019 séparément. Pour 2018, aucunes des variables 
moniliose, maladie criblée, chancre bactérien et puce-
rons n’explique la variabilité des paramètres de rende-
ment et de productivité. Par contre, pour 2019 et pour 
la moyenne 2018–2019, seule la variable chancre bacté-
rien explique de façon significative la variabilité des 
paramètres de rendement et de productivité. Dans un 
mode de production sans protection phytosanitaire, le 
chancre bactérien a donc eu le plus d’influence sur les 
rendements. Aucune information n’est disponible sur 
l’ampleur de l’impact de chaque maladie et ravageur 
sur le rendement final. Sur le long terme, l’accumula-
tion des attaques des différentes maladies et ravageurs 

ces techniques culturales améliorées n’assureraient 
probablement pas chaque année une amélioration de 
la production pour toutes les variétés. Avec un mode 
de production sans protection phytosanitaire, des so-
lutions économiques devraient également être mises 
en place. En admettant qu’une variété permette de 
produire sans protection phytosanitaire 20 kg/arbre 
avec 50% de premier choix, la perte est estimée à plus 
de 12 000 francs par hectare (selon modèle Rohrer et 

al., 2016a). Ce serait le montant nécessaire des aides 
publiques qui permettrait de compenser les pertes 
(Rohrer et al., 2016b). Une autre façon de compenser 
les pertes serait une augmentation du prix producteur. 
Dans l’exemple d’un rendement de 20 kg/arbre avec 
50% de premier choix, le prix producteur pour le pre-
mier choix devrait augmenter de 2,50 francs. Ce prix 
serait certainement répercuté sur le prix au front de 
vente et nécessiterait une acceptation de la part des 
consommateurs. Dans ce cas, les variétés Sunnycot, 
Lido, Aprisweet, Digat, Apribang, Farely, Lillycot, Fan-
tasme, VAB 8/02 et Milord seraient également ren-
tables, au contraire des 36 autres variétés. Néanmoins, 
parmi les variétés rentables, ML 19-1, Digat, Fantasme 
et VAB 8/02 ne présentent pas une qualité de fruits suf-
fisante au niveau de l’aspect et de la saveur pour pou-
voir être commercialisées (résultats pas présentés).

Influence des maladies et ravageurs sur le rendement
Les résultats obtenus dans cette étude montrent que la 
moniliose n’a eu que peu d’influence et n’est pas corré-
lée avec les rendements observés en l’absence de pro-
tection phytosanitaire (fig. 2). Ceci s’explique certaine-
ment en partie avec les années de faible attaque de 
moniliose en 2018 et d’attaque moyenne en 2019 
(fig. 3). Ceci va à l’encontre d’autres constatations: en 
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Figure 2  |  Corrélation entre les dégâts de moniliose et les rendements à la récolte (moyennes 2018-2019) pour les 51 variétés d’abricots utilisées 
dans l’essai de production sans protection phytosanitaire.
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a augmenté le risque d’affaiblissement des arbres et de 
dépérissements dans la parcelle d’essai (données non 
présentées), ce qui peut conduire à une nécessité de 
renouveler plus rapidement un verger, et ainsi impac-
ter négativement les rendements, et donc la rentabili-
té de celui-ci.

Caractérisation des sensibilités variétales aux mala-
dies et ravageurs
Le choix des variétés adaptées à une production sans 
protection phytosanitaire s’avère ardu. Une caractérisa-
tion plus précise des sensibilités aux maladies moniliose, 
maladie criblée et chancre bactérien et au ravageur pu-
cerons faciliterait le choix variétal. Les données de sensi-
bilité (moyenne de deux ans) ont permis de faire cinq 
catégories de sensibilité pour chaque maladie et rava-
geur (tab. 2) en utilisant une analyse par partitionne-
ment univarié. Les catégories suivantes ont été définies: 
Catégorie 1: variété très peu sensible (vert foncé)
Catégorie 2: variété peu sensible (vert clair)
Catégorie 3: variété moyennement sensible (jaune)
Catégorie 4: variété sensible (orange)
Catégorie 5: variété très sensible (rouge)

Pour la moniliose, comme les attaques étaient 
faibles à moyennes pour les deux années d’essais, une 

grande partie des variétés se trouvent dans les caté-
gories de faible sensibilité. Pour la maladie criblée 
et pour les pucerons, les variétés sont distribuées de 
façon régulière dans toutes les catégories de sensibili-
té. Les catégories générées pour la moniliose, pour la 
maladie criblée et pour les pucerons ne permettent pas 
de dégager des tendances en lien avec le rendement. 
Par contre, une tendance se confirme pour le chancre 
bactérien, avec les variétés peu sensibles qui corres-
pondent plutôt aux variétés plus productives.

Très peu d’informations sont disponibles sur la sen-
sibilité variétale aux maladies et ravageurs sans pro-
tection phytosanitaire. De plus, si des listes de sensibi-
lité variétale existent, il s’agit très souvent de variétés 
anciennes ou standards. Aucune information n’existe 
sur les sensibilités à la maladie criblée et aux pucerons. 
Des études menées en France ont établi des sensibili-
tés variétales pour la rouille (Broquaire et al., 2011) 
et la tavelure (Brun et al., 2012), deux maladies trop 
peu importantes en Suisse. Ceci met en évidence les 
larges différences d’importance des bio-agresseurs 
entre les régions (Lichou & Jay, 2012). Pour la sensibilité 
à la moniliose sur fleurs, les résultats sont également 
divergents selon les régions. Malheureusement, au-
cune variété en commun n’a été évaluée entre des  
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Figure 3  |  Poids des organes moniliés par section des charpentières (g/cm2) pour 2018 et 2019.
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Tableau 2  |  Catégories des sensibilité variétale (moyenne 2018–2019) réalisées par partitionnement univarié pour les 51 variétés d’abricots 
utilisées dans l’essai de production sans protection phytosanitaire (listées en fonction du rendement en fruits de premier choix). Explication
des catégories: vert foncé = très peu sensible, vert clair = peu sensible, jaune = moyennement sensible, orange = sensible et rouge = très sensible.

Variétés
Poids monilié / section 

branche (g/cm2) – 
Moyenne 2018–2019

Evaluation visuelle 
maladie criblée –  

Moyenne 2018–2019

Evaluation visuelle 
chancre bactérien – 
Moyenne 2018–2019

Evaluation visuelle 
pucerons (2018)

Vallamust 0,56 2,50 3,00 0,0

Apridelice 0,67 1,50 2,00 0,0

Delice Cot 2,49 0,00 0,00 5,5

ML 19-1 0,33 2,00 0,50 3,0

ML 3-4 3,49 1,50 0,75 3,0

Sunnycot 0,90 2,75 2,50 1,0

Lido 0,65 3,00 2,00 6,0

Aprisweet 1,27 2,50 0,50 3,0

Digat 0,41 1,50 2,50 2,0

Apribang 1,80 3,50 1,75 7,0

Farely 0,79 2,25 4,00 1,0

Lillycot 0,90 2,75 3,50 0,0

Mediabel 1,48 2,25 5,00 4,0

Fantasme 0,62 2,00 2,50 2,0

Shamade 1,35 2,00 3,50 2,0

VAB 8/02 0,45 1,50 1,50 0,0

Milord 1,59 3,50 2,75 4,0

Kalao 0,73 3,50 2,50 1,0

Manga 4,02 2,75 2,75 0,0

Congat 0,12 0,25 2,25 2,0

Samouraï 1,22 1,00 3,00 2,0

Farbaly 1,45 3,50 5,50 0,0

Primius 0,96 1,50 0,50 0,0

Bigaly 0,47 0,50 1,00 1,0

Latica 4,55 2,00 6,50 4,0

Aprireve 1,32 2,25 1,25 4,0

Farlis 1,68 1,00 4,00 4,0

Fougat 0,53 1,75 3,25 0,0

ASF10 09 1,45 2,00 1,50 0,0

Memphis 2,40 1,00 4,00 3,0

Tibor 1,45 3,50 3,75 3,0

Aprinew 3,14 3,00 3,25 2,0

Tempo 0,61 3,75 3,25 0,0

Mambo 3,19 2,75 3,25 0,0

Mediva 1,12 2,25 2,00 3,0

Talisman 1,33 2,50 4,75 7,0

Pacha 3,31 2,00 3,75 3,0

Magic Cot 0,82 1,75 2,25 6,0

Swired 1,86 1,50 2,50 1,0

Wondercot 2,08 1,50 3,00 6,0

Medoly 1,07 1,50 4,00 1,0

Bangat 0,62 0,50 3,50 0,0

EaR1 6001 0,26 0,75 2,75 0,0

Anegat 0,76 1,88 3,13 2,5

Ninja 4,80 2,50 3,25 7,0

Tsunami 5,83 2,00 4,00 6,0

Oscar 0,85 3,50 4,00 4,0

Pricia 2,52 3,75 1,25 0,0

Flash Cot 5,77 2,75 3,00 4,0

Swilate 0,35 2,50 3,00 0,0

Sherpa 1,92 4,00 4,50 5,0
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essais en France (Parveaud et al., 2011) et l’essai réalisé 
dans cette étude. Six variétés en commun avec l’essai 
2018–2019 ont été évaluées lors d’une étude précé-
dente en Suisse (Christen et al., 2013). En comparaison, 
deux variétés (Aprisweet et Wonder Cot) montrent des 
tendances semblables, alors que les quatre autres varié-
tés (Latica, Lilly Cot, Magic Cot et Apribang) montrent 
des résultats contradictoires, ce qui met une fois de plus 
en évidence la difficulté d’une évaluation précise de la 
sensibilité variétale à la moniliose sur fleurs.

Une évaluation de la sensibilité de variétés mo-
dernes au chancre bactérien a été menée en France 
(Delaunay et al., 2011) avec six variétés en commun 
avec notre étude. Les tendances ont été similaires pour 
les trois variétés Lilly Cot, Magic Cot et Wonder Cot, 
mais contradictoires pour les variétés Farely, Farbaly et 
Latica, avec des sensibilités beaucoup plus impor-
tantes en Suisse.

Ces catégories permettraient de développer un in-
dice multicritère pour permettre de caractériser de 
façon globale et de choisir les variétés les plus adap-
tées à une production sans protection phytosani-
taire pour une région donnée. En comparaison, plu-
sieurs critères ont été pris en compte afin de construire 
un abricot idéotype pour la production bio (Millan & 
Deguette, 2016). Dans cette étude, un groupe de di-
vers acteurs de la filière abricots, dont des producteurs 
bio, se sont mis d’accord sur une liste de variétés adap-
tées à la production biologique. La plupart de ces 
variétés modernes sont encore en cours d’évaluation 
afin de confirmer leur aptitude sur le long terme. 
Il sera intéressant de confronter les résultats suisses et 

français dans un proche avenir, afin de faciliter le choix 
de nouvelles variétés adaptées à une production qui 
limite les intrants.

Influence des variables culturales sur le rendement 
et sur les maladies et ravageurs
L’influence de variables culturales, telles que l’autofer-
tilité des variétés, le porte-greffe, l’année de planta-
tion ainsi que l’obtenteur, a été mise en évidence grâce 
à des analyses de variance.

L’autofertilité des variétés a logiquement eu une 
influence positive sur le rendement des variétés. Le 
porte-greffe Myro P1254 a eu une influence positive 
sur le rendement à la récolte et a moins sensibilisé 
les arbres au chancre bactérien en comparaison avec 
les autres porte-greffes. Cette sensibilisation plus 
faible est connue (Knieling Sven, OCA-VS, communica-
tion personnelle), mais dépend fortement des régions. 
L’année de plantation n’a influencé aucune variable 
(données non présentées).

L’analyse des variables d’influence sur le rendement 
et sur la sensibilité aux maladies et ravageurs pourrait 
permettre de mettre en évidence des pools génétiques 
potentiellement tolérants chez certains obtenteurs. 
Pour la maladie criblée, les obtenteurs Escande, CEP 
Innovation et COT International avait un pool géné-
tique moins sensibilisant que les autres obtenteurs. 
Pour le chancre bactérien des arbres, les obtenteurs 
ASF et COT International avait un pool génétique moins 
sensible que les autres obtenteurs. Par contre, les varié-
tés ASF sont connues en Valais pour montrer, selon les 
années, des symptômes de bactériose sur fruits. D’autre 

Tableau 3  |  L’influence de la variable obtenteur sur la récolte totale, la récolte de fruits de premier choix (en kg/arbre), ainsi que sur 
la sensibilité à la maladie criblée et au chancre bactérien met en évidence des pools génétiques potentiellement intéressants pour la sélection 
d’abricotiers adaptés à une production sans produit phytosanitaire. Les lettres différentes signifient que les moyennes sont significativement 
différentes P = 0,05 selon le tests LSD de Fisher.

Obtenteurs
Récolte totale 
par arbre (kg)

Récolte premier 
choix par arbre (kg)

Visuel maladie criblée Visuel chancre bactérien

VAB 26,925 a 19,900 a 2,000 abc 2,250 ab

COT 20,169 ab 10,984 b 1,875 bc 1,916 b

ASF 18,367 abc 10,548 b 2,458 ab 1,708 b

CEP 14,164 bc 7,630 bc 1,411 c 2,946 ab

IPS 13,598 bc 6,708 bc 2,250 abc 3,281 a

PSB 11,133 bc 5,665 bc 2,917 a 3,750 a

REG 9,988 bc 2,050 c 2,000 abc 2,750 ab

ESC 9,165 c 5,219 bc 1,583 bc 2,792 ab

Pr > F (Obtenteur) 0,042 0,014 0,023 0,023

Significatif Oui Oui Oui Oui



Obtenteurs: IPS = International Plant Selection, ESC = Escande, COT = COT International, PSB = Plant Selection Buffat, ASF = Agro Sélection Fruits, 
VAB = Georges Valla, CEP = CEP Innovation, REG = De Régibus
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part, les obtenteurs Valla, COT International et ASF ont 
des variétés présentant des rendements plus élevés 
(tab. 3). La mise en évidence de pools génétiques po-
tentiellement intéressants pour une production d’abri-
cots sans produit phytosanitaire est très utile pour réo-
rienter les objectifs des programmes d’amélioration 
génétique. En effet, la sélection variétale devra se réin-
venter, afin de pouvoir faire évoluer l’assortiment et 
de fournir des variétés mieux adaptées à des systèmes 
de production sans protection phytosanitaire.

C o n c l u s i o n s

• Sans protection phytosanitaire, seules les quatre 
variétés d’abricots Vallamust, Apridelice, Delice Cot 
et ML 3-4 sont rentables et présentent une qualité 
de fruits suffisante.

• Pour les 46 variétés non rentables, 
une augmentation du prix producteur devrait 
être mise sur pied, afin de compenser les pertes 
d’une production d’abricots sans protection 
phytosanitaire. En doublant le prix producteur, 
les sept variétés d’abricots Sunnycot, Lido, 
Aprisweet, Apribang, Farely, Lillycot et Milord 
sont rentables et présentent une qualité de fruits 
suffisante.

• Dans un mode de production sans protection 
phytosanitaire, le chancre bactérien a le plus 
d’influence sur la diminution des rendements 
et impacte ainsi la rentabilité des cultures. L’impact 
de la moniliose est également important en cas 
de fortes attaques.

• Le développement de catégories de sensibilité 
variétale pour les maladies et ravageurs principaux 
des abricotiers permettra de faciliter le choix 
de nouvelles variétés adaptées à une production 
résiliente aux stress biotiques.

• Des pools génétiques moins sensibilisants 
à certaines maladies et ravageurs représentent 
un potentiel intéressant pour réorienter les objectifs 
de la sélection variétale et pour fournir des variétés 
mieux adaptées à des systèmes de production 
sans intrants. 
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Few apricot varieties are resilient 
to biotic stresses.
For several years now, growing 
societal pressure has demanded 
more organic production, 
or at least a reduction in the use 
of synthetic plant protection 
products. One of the biggest
challenges to address this pres-
sure is whether fruit production 
systems are resilient in the 
absence of plant protection. 
The objective of this study is to
assess the resilience of 51 modern
apricot varieties against biotic
stresses by comparing the impact
of a lack of plant protection 
on the production of these 
varieties and to develop catego-
ries of varietal susceptibility 
to various diseases and pests. 
No fungicide and insecticide 
treatment was applied during 
the 2 years of trials. In such a 
situation, only the four varieties 
Vallamust, Apridelice, Delice Cot 
and ML 3-4 proved profitable.
The development of varietal 
susceptibility categories 
highlighted the important 
impact of bacterial canker on 
yield reduction. However, these 
results remain to be confirmed 
in the long term, so that a list 
of varieties suitable for resilient 
apricot production to biotic 
stress can be recommended.

Key words: resilience, apricot 
varieties, disease and pest 
susceptibility, genetic pool.
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Wenige Aprikosensorten sind 
resilient gegen biotischen Stress.
Seit einigen Jahren fordert die 
Gesellschaft eine ökologischere 
landwirtschaftliche Produktion 
mit einer Reduzierung 
des Einsatzes von synthetischen 
Pflanzenschutzmitteln. Eine 
der grössten Herausforderungen 
in diesem Zusammenhang ist 
die Resilienz der Obstprodukti-
onssysteme gegen biotischen 
Stress ohne Pflanzenschutz. 
Ziel dieser Studie ist es, 
die Resilienz von 51 modernen
Aprikosensorten gegen bioti-
schen Stressfaktoren zu bewer-
ten, die Auswirkungen eines 
Verzichts auf Pflanzenschutzmit-
tel auf die Produktion dieser 
Sorten zu beschreiben und 
Kategorien der Sortenanfällig-
keit gegenüber verschiedenen 
Krankheiten und Schädlingen 
zu erstellen. Während den zwei 
Versuchsjahren wurden keine 
Fungizid- und Insektizidbehand-
lungen angewandt. Unter diesen 
Bedingungen erwiesen sich 
nur die vier Sorten Vallamust, 
Apridelice, Delice Cot und ML 3-4 
als rentabel. Das Erstellen von 
Sortenanfälligkeitskategorien 
zeigte, dass der wichtigste 
Einfluss auf die Ertragsreduzie-
rung die Pseudomonas Bakterien 
waren. Diese Ergebnisse müssen 
jedoch noch langfristig bestätigt 
werden, um eine Liste von 
Aprikosensorten zu empfehlen, 
die für eine resiliente Produktion 
von Aprikosen gegenüber 
biotischen Stress geeignet sind.
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Poche varietà di albicocche sono 
resilienti agli stress biotici.
Da diversi anni, la crescente 
pressione della società ha 
richiesto una maggiore produ-
zione biologica, o almeno una 
riduzione dell’uso di prodotti 
fitosanitari sintetici. Una 
delle maggiori sfide di fronte 
a questa pressione è se i sistemi 
di produzione di frutta sono re-
silienti in assenza di protezione 
delle piante. L’obiettivo 
di questo studio è di valutare 
la resilienza di 51 varietà moder-
ne di albicocco contro gli stress 
biotici, confrontando l’impatto 
di una rinuncia alla protezione 
delle piante sulla produzione 
di queste varietà e di sviluppare 
categorie di suscettibilità 
varietale a varie malattie 
e parassiti. Nessun trattamento 
fungicida e insetticida è stato 
applicato durante i 2 anni 
di prove. In questa situazione, 
solo le quatro varietà Vallamust, 
Apridelice, Delice Cot e ML 3-4 
si sono dimostrate redditizie. 
Lo sviluppo delle categorie 
di suscettibilità varietale 
ha evidenziato l’importante 
impatto del cancro sulla riduzio-
ne della resa. Tuttavia, questi 
risultati devono ancora essere 
confermati a lungo termine, 
in modo da poter raccomandare 
una lista di varietà adattate 
alla produzione di albicocche 
resistenti agli stress biotici.
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